Module : Les compétences régionales
Sous-titre : « Inscrire son projet de solidarité internationale dans les dynamiques de deux territoires : pourquoi ? Comment ? »
Problématique : 
Les contextes institutionnels dans les pays du Sud ont fortement évolué ces dernières années, obligeant les acteurs de la coopération internationale à repenser leurs projets et à inscrire ceux-ci dans les dynamiques des territoires dans lesquels ils interviennent. La décentralisation, en cours dans de nombreux pays, ne permet plus de mener une action de solidarité internationale sans s’interroger sur le rôle respectif des acteurs sur un territoire. Si une association veut intervenir dans le domaine éducatif, hydraulique ou dans celui de la santé, elle doit désormais le faire en cohérence avec les politiques publiques dans ce domaine sans se substituer aux responsabilités des acteurs institutionnels du pays dans lequel elle intervient.

Dans le même temps, le contexte de crise économique que traverse notre pays depuis plusieurs années, met en péril les actions de coopération à l’international. Il est désormais indispensable de justifier d’un intérêt local (sur notre territoire) de l’action que l’on souhaite entreprendre. Quel retour sur notre territoire pouvons-nous imaginer ou attendre des actions que l’on conduit ?

Tout porteur de projet doit donc aujourd’hui concevoir son action selon deux angles complémentaire : agir « là-bas » en lien avec une multiplicité d’acteurs, et faire en sorte que l’action de solidarité internationale trouve un sens « ici », redonnant toute sa force à l’étymologie du mot de « co-opération ».
La présente journée a donc pour objectif de :
· Comprendre l’évolution des contextes institutionnels dans les pays du Sud, notamment les processus de décentralisation

· Permettre aux participants de s’interroger sur leurs pratiques de coopération en lien avec ces évolutions

· comprendre comment identifier les dynamiques territoriales (notamment en région Limousin et à l’étranger ) afin de construire des projets qui s’inscrivent dans celles-ci.
Programme prévisionnel journée du 13 mars

· Premier temps de travail : comprendre la notion de « dynamique territoriale »
Identifier les acteurs d’un territoire, comprendre leurs rôles et leurs spécificités, savoir se situer dans le paysage

· Deuxième temps de travail : Pourquoi inscrire son action dans les dynamiques de DEUX territoires ?
Retour sur le contexte de la coopération internationale en 2015, compréhension du nouveau cadre juridique de la coopération décentralisée, analyse des contraintes et opportunités pour coopérer dans un contexte de crise 
· Troisième temps de travail : Inscrire son action dans la dynamique de deux territoires : comment faire ?
Sur la base d’exemples concrets ( en prenant comme point de départ quelques politiques régionales), identifier des pistes de nouveaux projets de coopération donnant lieu à des actions ici.
